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de fer et les batcaux à vapeur dès facilités qu'ils donnent pouces d'air à la partie supéricure du cîxassis; s'il se
pour ce commnerce. trouve deux plants ensemble il faut en supprimer un et lais-

Nous avons vu des centaines d'animaux débarqués dans ser le plus vigoureux; les couches doivent être entourées de
dles bourbiers et y demeurer des heures entières sans être fumier chaud, afin de maintenir la chaleur pendant les nu:ts
abreuvés. Nnus avons vu 500 animaux cnta.,sés dans des froides et les vents glaciails. Lorsque les plants sont bi.un
chars, sur le quni, pend ant une chaleur étuffantc, du msatin Iclvés, il, faut préposer de nouvelles couches pour la transplan
au soir, sans bnire ni mîanger, et unbuitc traîîapurtéb sur des tation àdemueure ; les premières n'auraient pas assez de chaleur
bateaux presque sans ventilation. Ipour continuer leur vég.étation. *La transplantation deâ plants

Depuis que cet article a été boub prezse, noub avons reçu qui ont ('té cultivés en pleine couche devra se f'aire avec une
copie d'un ( rdre en Conseil (lui puur% oit à l'inapteetion des petite motte de terre pour lie pas froisser leur tendre racine.
bateaue et des bestiaux. Il faudra d'abord arroser convenablement, pour lier la motte à

la terre; pour ceux qui sont en vases, la transplantation est
Cor'esondvre Vternaie.moins fat,*,ua-ut-, pour la plante. On devra, pendant les deux

La Bie d Fehre, 3 ~jours qui suivront la plantation, tenir les couches fermées et
3Jonra.-Jai ue vchequia pedu Febvree 2' 3 Nais-n <'oa en partie couvertes,afin d'assurer la reprise et d'éviter ki flétrit;-

cet accident se relîcte assvz souvent ici, ,'aimerais bien.% en conna1tre bure; enut onciur éovirl ai tàdne
la causse et le moýyeu de le giitrir. Il se tonne au muiliau ois au haut un peu d'air chaque jour quand il fera du soleil, jusqu'à l'é-
du trayon ian dwrillon qui g%.îue d aburd le p assage dii lait et finit patr 1poque OÙ la température extérieure ne pourra causer aucun
botuchepr complète'ment le triyon 1'tîv rtiit uîa tutic journial dommzîage aux plantes. A cette époque on pourra enlever
obligerait beaucoup plusiecurs de vos lecteurs entiùfetnent les chassis. On abrite les eliassis -à l'aide de niattes"

PMponse.La perte d'un ou de plusieurs trayons chez les vaches est de catalognecs, et de paillassons; ces derniers sont les mecil-
assez commun et généralement, suit *l'tinammtion du pis :appelé se l oie
Mammile. Le traitement est très-peu saijifitîsant pour cette maliadie leur et lacnetien en est simple.
si fréquente, Fjîécinent chez îîos vrches de ville. Dés qu'ou s'apeLr-
çoit d'un symptôme de' la nuamitc. il faut administrer une livro de MELONS EN PLEIN AI.
saîphle de magîié-ie qui doit être diesoüs dans 3 pintes d'eau chaude On devra pour ceux-ci ouvrir des sillons de deux pieds de
et une chopine de meluiss; frictionner le pis avecde l'eau chaud~e deux l1g td i uhi ocsdepoodu u 'î ujlr
ou trois fois par jour, le frictionneras-cc un onguient composé dotaire r-cds-o utpue e rfner u 'i mlr
de Potassium aue unce, saindouxz 8 onces, et enfin le supporter avec 1 det toute espèce de fumier et de feuillages, le fumier pourra
une large et forte bande Le vu les ira> ans obstrues doivent éire dé- texcéder de deux ou trois pouces la surface du sol , on y ajou-
bouchés au moyen de sipLoas ou. chies j.squ.a ce que la difficulté soit tera quatre pouces de terreau ou bonite terre légè~re, et l'en

passée. pourra planter, 'ai l'on a des pl-uts choisis, mais pas avant
le quiuze juin. Les semis doiveii. se faire quand la terre est

Monier.-aiun cheval qui est géné de ses eaux depuis quelques bicn réchlauffée, ce qui dans notre température de Québec,
annees, il se campe pour uriner plusipurs foig, il piétine. et cetl'eet narv a vn adrir ean emie ulufi
quelquefois quatu bout dlune demi-journée quelquefois uns- journ. e larvpsaanl dniesmiede aitququfs
qu'il lieut uriner. INous lui avons fait dcejà plusieurs rem;-ds et ,,i os avant le quinze juin. les plants devront être aibrib(:i dans les
effet veuillez, s'U vous plait. m inàformer dans totre prochain numuéro Ipremiers jouas de leur plantation, les graines devront être
du Journal d' lyniu- rd e u'.o! <.aumlt mren defi orl plantées à un pouce de profondeur, en muettant trois ou quatre
guison 1y-BNs-D dota vot qrr vl et afe.l degd raines ù chaque foss; ces derniers devant être de 3 à 4 pieds

Ré<ponse -La maladie dont- votrs unesa des autres. Loraque lesxa plnssrn*inIse
nien d un 3lcdccin Vetérinaire. S-i toutefois vous ne pouvia'? pas avoirleunsdsats.Lr;elspatseotbin t
accès auprès de 1 un d eux, tàchez de vous procurer un cathéléci qui doit que l'on fera le premier pinçage', il faudra supprimer lesplants
éire passé dans l'eihuîre, ensuite bien laver les organes génitaux inutiles, et n'en lai&'çcr qu'un seul, et toujours le plus beau.
extérieurs et adminiistrer 'I*odure dc Poctassiuam sour et matin a la dose
d'une drachme dans un petu d'eu. - XINýÂCE LT TAILLE DES MELONS.

C'est lorsque le melon a développé sa troisième feuille qu'il
Melons. faut lui faire subir le premier pinçage, qui consiste à pincer

nu-desesus de la deuxième feuille, ce qui oblig-e le développe-
Le parfum et la saveur de ce fruit l'ont fait propager et ment de deux branches latérales. Très-souvent aussi il sort

rechercher dans les cinq parties du globe. Dans les contrées Ien même temps les yeux des cotiledons ili ceux-là doivent être
où la température est életée, ,a qualité est toujours supé- qtîppmé-b à l'aide d'une pointe de canif.
rieure, c'est pourquoi fon doit toujours 1 exposer aux meilleurs Les branches latérales doivent être pincées -à la quatrième
rayons du soleil, et abriter la melonière des vents froids, qui feuille, après ccia vient la fructification, pendant laquelle on
sont aussi pernicieux à la qualité (lu à la végétation, ne doit pas pincer. cela ferait couler le fruit; aussitôt que

CULTITItE DES MELONS. r*on aura remarqué les fruits bien noués et de la grosseur
d'une pomme, on ne laissera tlue deux ou trois fruits sur cIta-

La culture des melons bc divibe en deux manières assez dis- que pied suivant leur végétation , cette fois c'est une taille
tinetes. Sur couche chaude bous eliassis, et, sur couche q1ue l'ont doit faire, qui consiste a enlever les fruits inutiles et
sourde ou froide cn plein air. Pour cultiver sur couche une partie des branehes.qui se développent trop vigoureuse-
chaude, on devra smer les graines du premier mars au 1;) ment peur que cette sève soit dépensée utilement et au profit
avril, eni pleine terre de couche ou, de préférence, dans des 'des fruits. On devra veiller dès ce moment à ce qu'il ne se
'vases de 2; à 3 pouces, à raison de deux a trois graines par fqrme pas de nouveaux fruits, qui ne mûriraient pas et qui
-vase. Ceux-ci doivent être entièrement enterrés dans la Ivivraient au préjudice des autres- bîx à sept semaines suffi-
couche et placé.- autant que possible vers le mtlieu, qui main- , ent pour rendre à maturité les melons que l'on peut cultiver
tien toujours mieux sa température. Si 1Ion fait le semlis sans en Canada. Pour déguster les fruits on devrait attendre
-vase, il faudra mettre les graines à trois pouces environ lest qu'ils soient détachés de leur pied à leur entière maturité.
unes des autres, la terre de la couche doit être des plus ILes melons qui sont cultivés pour les marchés sont souvent
liches mais légère. Les terreaux sont encore préférables. Il cueillis huit à douze jours d'avance, ce qui est la cause qu'un
faut tenir les5 chassis ferni..-, et bien couverts tnnt que les 1 rnI oben otpstè-o5
graines ne sont pas levées, on les habituera ensuite à la lu- n nobeesntpsrèbn.
mièrce, et s'il faisait très-chaud, on devratit laisser un ou deux 1 (1) Les cohiledons sont les feuilles que forment la graine.
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